




bards. Suivront les Normands (au XIIIe

siècle), les Angevins (au XIVe), les Ara-
gonais (au XVe), les Espagnols (au XVIe),
les Autrichiens (au XVIIe), les Français
(au XVIIIe) et les Anglais (au XIXe). C’est
d’ailleurs à partir de ces années-là que
commencent à affluer les artistes, les
écrivains, les poètes et toutes sortes d’in-
tellectuels séduits par l’ambiance, la
beauté et le climat de Capri.

LE CHARME DE LA NATURE,
LA DOUCEUR DES RUELLES
La petite ville de Capri se trouve entre le
mont Tibétion et le mont Solario, avec
Marina Grande au nord, et Marina Pic-
cola, au sud. Pour apprécier pleinement
ses charmes, il est recommandé de la dé-
couvrir le soir, dans le calme et la séré-
nité, quand les touristes qui affluent par
milliers dans la journée ont regagné le
continent. Déambuler dans les petites
ruelles blanchies à la chaux, assister au
coucher de soleil et profiter de la quié-
tude retrouvée de la Piazetta, la place cen-

trale, procure un incomparable sentiment
de plaisir. Mais au-delà de la ville de Ca-
pri, il y a le climat de l’île, d’une infinie
douceur, et les splendeurs de la flore, qui
rassemble pas moins de 850 espèces et
133 variétés sur une superficie pourtant
très réduite. A visiter également, les ves-
tiges antiques, le palais de l’empereur Ti-
bère – la fameuse villa Jovis – et la non
moins fameuse grotte Azzura, la plus cé-
lèbre grotte marine de Capri, autrefois
connue sous le nom de Gramola. Redé-
couverte en 1826 par le peintre Allemand
Auguste Kopisch, elle se visite tous les
jours à partir de 9h et jusqu’à une heure
avant le coucher de soleil, mais seule-
ment lorsque l’état de la mer le permet.

> Office du tourisme Italien 
ENIT 23, rue de la Paix 
75002 Paris
www.enit-france.com

> AACST 
Bureau d’informations
capritourism@capri.it

> Centre des services 
hôteliers de Capri
info@pallazzocongressi.com

Notre sélection 
de restaurants

> L’ADD’O RICCIO 
Un restaurant surplombant la mer
à Anacapri à quelques mètres de la
grotte bleue.

Località Grotta Azzura
80071 Anacapri 

Tél. : +39 081 8371380

> AL GROTTINO 
Situé à courte distance de la fa-
meuse place de Capri, il est abrité
dans une construction du 14e siècle
avec de magnifiques arches.

Via longano, 27 
80073 Capri 

Tél. : +39 081 8370584

> BUCA DI BACCO 
Un petit et plaisant restaurant situé
sur les ruines de l’ancienne muraille
grecque dans le cœur de la vieille
ville de Capri.

Via Longano, 35 
80073 Capri 

Tél. : +39 081 8370723 
E-mail : enminier@tin.it

A D R E S S E S  U T I L E S

Un charme unique, une île baignée de
soleil aux saveurs exotiques, Capri est
l’endroit où il faut se rendre à tout prix
pour trouver calme et repos. Autant les
ruelles inondées de lumière vous
enchanteront, autant des balades à
pieds ou en bateau vous feront voir de
merveilleux paysages. Page précédente,
les fameux Faraglioni, deux pitons
spectaculaires émergeant de la mer.
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Pour en savoir plus sur la mission Comex
sur les côtes italiennes, vous pouvez vous rendre

sur le site internet : www.archeomar.it
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AVEC DP CX,
LE POSITIONNEMENT 
DYNAMIQUE DEVIENT ACCESSIBLE
La Comex a développé un système de positionnement dyna-
mique économique, facile à installer, simple à utiliser et à entre-
tenir. Une fois le navire sur la position souhaitée, il n’y a qu’un
bouton à pousser et le système DP Comex s’occupe du reste. La
solution DP Cx profite de la qualité Comex. Choisir DP Cx,
c’est bénéficier de plus de quarante-cinq ans d’innovation et de
solutions testées sur – et sous – toutes les mers du monde, par
tous les temps. Assemblé avec une majorité de composants
standards du marché, ce qui facilite la maintenance et en réduit
les coûts, le système de positionnement dynamique DP Cx est
adaptable sur tous les types de propulsion et d’instruments de
navigation, sans modification de l’installation d’origine. Il peut
s’intégrer sur la console ou être livré sur un pupitre séparé,
selon les préférences du client et les capacités de son bateau. Le
système se veut générique et adaptable sur tout type de navires.
Comex livre un système de positionnement dynamique com-
plet. Le Dp Cx offre plusieurs modes opératoires : 
• le mode manuel, qui permet de contrôler le navire au moyen

d’un joystick biaxial et d’une commande de rotation. Les
organes de commande manuels sont disponibles sur la
console principale et sur la console déportée en option ;

• le mode Auto-Cap, qui contrôle le cap courant du navire.
L’implémentation de nouvelles consignes de cap est possible
par action sur les boutons de la console ou par la saisie de
l’opérateur ;

• le mode autoposition (mode DP), qui contrôle la position
et le cap du navire. Sur ce mode, toutes les commandes ma-
nuelles sont inhibées pour une meilleure sécurité ;

• le mode ralliement de points, qui permet le suivi de la trajec-
toire avec la gestion de la dérive du navire ; 

• le mode suivi de cible, qui rend possible le suivi et la pour-
suite de mobiles sous-marins, AUV, ROV ou sous-marin. 

L’ALOSE CLASSÉ 
MONUMENT HISTORIQUE
Par arrêté en date du 21 février 2008, la ministre de la
Culture et de la Communication a prononcé le classement
en monument historique du sous-marin Alose, plus vieux
sous-marin français exposé au siège de la Comex, boulevard
des Océans à Marseille. Après la découverte du submersible
par Jean-Pierre Joncheray, en mai 1975, c’est la Comex qui
en assura le renflouement. L’Alose est l’un des vingt sous-
marins de type Naïde, construits au cours de la Première
Guerre mondiale. Longs de 23,5 m, larges de 2,26 m et
pesant 68 tonnes, ces sous-marins étaient propulsés en sur-
face par un moteur Diesel à benzol de 70 cv accouplé au
moteur électrique et, en plongée par un moteur électrique
qu’alimentait une batterie d’accumulateurs. Sa vitesse de
route était de 5 nœuds en surface et 2 nœuds en plongée.
Son équipage comprenait 12 hommes, dont 2 officiers. Le
jeudi 28 mars 1918, en baie de Fréjus (Var), il avait servi de
cible à un hydravion piloté par Albert Duval, qui avait à son
bord le célèbre inventeur et savant, le commandant Le
Prieur. L’avion largua en sa direction deux bombes à flot-
teurs de 70 kg, qui touchèrent le sous-marin et le coulèrent
en quelques minutes. 
ı Pour plus d’informations, consultez le site : www.comex.fr

Rendez-vous sous-marins Le sous-marin biplace Rémora 2000
est en passe de franchir le cap des 600 plongées sans avoir rencontré le
moindre problème. Quant à son frère jumeau, le Thétis, opéré par le Helle-
nic Centre for Marine Research (HCMR), l’équivalent grec de l’Ifremer fran-
çais, il poursuit ses activités avec le même succès. Les missions qui lui sont
assignées vont du survey marin aux opérations de renflouement, en passant
par des interventions pour le secteur privé, la biologie et la géologie marine.   
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6 300 m
Une nouvelle enceinte d’essais dimensionnée pour une profondeur de 6 300 mètres vient de sortir des ateliers
de la Comex. Elle a été conçue pour valider les résistances mécaniques de boîtiers. A l’aide d’un système automatisé, le
contrôle de l’ensemble des paramètres ainsi que le pilotage des différents actionneurs rendent cet équipement totale-
ment autonome. Le fluide utilisé lors des tests est de l’eau industrielle à température ambiante. Sa vitesse de compres-
sion peut varier de 500 m/min à 5 000 m/min.



SAINT-EXUPÉRY

Trois ouvrages 
à lire absolument
Le 7 septembre 1998, Jean-Claude Bianco, patron pêcheur marseillais,
remonte des filets de l’Horizon, son chalutier, une petite gourmette en
argent très corrodée. D’apparence anodine, le bijou noirci ne tarde pas à
révéler une inscription qui va bouleverser la vie du pêcheur de Sormiou.
En grattant simplement le métal avec son pouce, il parvient à lire les trois
lignes gravées sur la plaque de la gourmette : Antoine de Saint-Exupéry-
Consuelo, c/o Reynal and Hitchcock, 386, 4th Ave. N.Y.C. Grâce à cette
fabuleuse découverte, c’est la trace de l’un des plus grands écrivains du
XXe siècle que Jean-Claude Bianco vient de retrouver. 
Le célèbre aviateur, héros de l’Aéropostale et auteur à succès de Vol de Nuit,
Terre des Hommes, Pilote de Guerre ou Le Petit Prince, avait disparu corps et
biens le 31 juillet 1944, quelque part entre la Corse et les Alpes, au cours
d’une mission de reconnaissance photographique aux commandes de son
Lighting F5-B. En suivant cette piste mise au jour par le pêcheur, un plon-
geur marseillais, Luc Vanrell, allait retrouver les restes de cet avion mythique,
au large des calanques de Marseille. Remontés à la surface par la Comex en
septembre 2003, ces débris ont permis d’identifier formellement l’appareil
avec lequel Antoine de Saint-Exupéry effectua sa dernière mission. Depuis,
en collaboration avec Lino von Gartzen, un spécialiste allemand des avions de
la Seconde Guerre mondiale, Luc Vanrell est allé encore plus loin, en retrou-
vant le pilote allemand qui a abattu ce jour-là le père du Petit Prince, grâce à
un moteur de Messerschmitt retrouvé au milieu des débris du Lightning de
Saint-Ex. De très nombreux articles de presse et plusieurs ouvrages ont été
écrits sur l’histoire de cette découverte historique et fantastique. 

Nous recommandons trois ouvrages écrits par ceux qui ont participé au plus près à cette
incroyable enquête en eaux profondes et en plein ciel : 

ı Le Mystère Englouti de Saint-Exupéry, par Jean-Claude Bianco (aux éditions Ramsay) écrit en colla-
boration avec Philippe Cousin et préfacé par Patrick Poivre d’Arvor.

ı Saint-Ex, la Fin du Mystère, par Hervé Vaudoit, grand reporter au quotidien La Provence, Alexis Rosen-
feld, photographe sous-marin, et Philippe Castellano, historien de l’aviation (aux éditions Filipacchi).

ı Saint-Exupéry, l’ultime secret, par Luc Vanrell et Jacques Pradel (aux éditions du Rocher), préfacé
par Alain Decaux, de l’Académie Française.

A lire également
L’Histoire de Marseille
illustrée, par Jean Contrucci,

(aux éditions le Pérégrinateur

www.leperegrinateurediteur.com).

Né en 1939, le journaliste et écri-

vain Jean Contrucci a longtemps

collaboré au quotidien Le Pro-

vençal, où il a conquis un vaste

public avec ses reportages et

chroniques sur Marseille, notam-

ment sa rubrique “Ça s’est passé

à Marseille”, publiée jusqu’en

1998. Il est également l’auteur

(avec Roger Duchêne), de Mar-

seille, 2 600 ans d’histoire.
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